
1 
 

 

                                                                                   

COMPTE RENDU du CPR RITA ANIMAL du 25 novembre 2015 
 

 
Présents : feuilles d’émargement en PJ 

- ACTA 
- ARP 
- AVIPOLE 
- CAR 
- CD 
- CIRAD 
- COOPEMIEL 
- DAAF 
- Eleveurs 
- FAFSEA  
- FRCA 

- GDS 
- LPA 
- OVICAP 
- Parc National 
- QUALITROPIC 
- RITA Canne 
- RITA Horticole 
- SICA REVIA 
- SICALAIT 
- URCOOPA 
- VIVEA 

 
 
ORDRE DU JOUR : Diaporama de présentation en PJ 
 

1. Introduction (DAAF) 
2. Bilan animation à 6 mois (FRCA) 
3. Fourrages et alimentation 

- Diagnostic fourrage (CAR) 
- Actions, calendrier prévisionnel et formations (ARP) 
- Modèle bovins (CIRAD) 
- Point de vue des éleveurs 

4. Volet sanitaire 
- Epidémiologie (CIRAD) 
- Epidémiosurveillance et calendrier prévisionnel (GDS) 
- Actions territorialisées et calendrier prévisionnel (GDS) 
- Le point de vue des éleveurs 

5. Inter DOM  
- Mission Mayotte fourrage (CIRAD) 
- Mission Mayotte apiculture (GDS) 

6. Inter filières – RITA 
- Projet GABIR (CIRAD) 

7. Animation Nationale (ACTA) 
 
Mot d’introduction du président de la SICA REVIA, Olivier ROBERT, qui rappelle 
l’importance des attentes de la filière bovin viande sur le RITA. 
 

1. Introduction (DAAF) 
La DAAF rappelle la gouvernance nationale et locale des RITA et annonce la mise en place 
en 2016 du COSDA avec une section dévolue aux RITA pour assurer le lien entre le comité 
décisionnel des bailleurs de fonds et les CPR. 
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2. Fourrages et alimentation 

La CAR précise qu’il reste 40 % des éleveurs laitiers à enquêter dans le cadre du diagnostic 
fourrage. 
Echange autour du transfert. 
Elu CAR: les actions de terrain doivent être privilégiées, les supports papiers, fiches, etc… 
ne sont pas ou peu utilisés par les éleveurs. 
La CAR précise que le diagnostic en élevage est fait dans ce sens, pour répondre au mieux 
aux besoins terrain, mais les techniciens ont besoin de ces supports.  
Le LPA souligne un manque d’organisation sur le transfert et déplore de ne pas être associé 
aux expérimentations) et que le RITA Animal démarre et n’en est pas encore à l’étape du 
transfert. 
L’animation précise que les expérimentations ne sont pas mises en place (mais qu’il est 
prévu d’en faire sur le site de St Joseph 
Eleveur : souligne que le RITA a le mérite de mettre tous les acteurs autour de la table et 
que c’est déjà quelque chose de très positif. 
Le CIRAD précise que les partenaires (recherche, techniciens…) travaillent ensemble, sur 
les mêmes objectifs, le but étant de partager objectivement les résultats. 
Eleveur : importance de faire des groupes d’éleveurs, par secteurs, pour qu’ils échangent sur 
leurs pratiques. 
L’ARP précise que c’est ce qui est prévu via les groupes de progrès qui vont être mis en 
place sur les actions fourrage. 
La DAAF s’interroge sur les problèmes organisationnels en lien les 1ers résultats de l’enquête 
sur la question du ressenti des éleveurs sur les travaux fourragers. 
CIRAD : comment optimiser et mieux penser la gestion du travail et les temps de travaux ? 
Nécessité d’avoir une réflexion entre techniciens et agriculteurs autour de cette thématique. 
La CAR souligne qu’il est difficile de sensibiliser et de mobiliser les agriculteurs sur les 
réunions d’information et les formations. 
L’animation nationale rappelle l’importance du transfert et précise que ces problèmes et 
interrogations sur le transfert sont récurrents dans tous les DOM. Il faut avoir une réflexion 
globale autour du transfert et s’interroger sur la façon d’optimiser les dispositifs de conseil et 
sur la disponibilité des éleveurs. 
 

3. Sanitaire 
Sur les actions salmonelles, le SALIM déplore de ne pas être cité dans les partenaires 
nommés dans la présentation et rappelle leur implication dans le « plan salmonelles ». 
Le GDS précise que le SALIM est pleinement intégré au groupe de travail sur les 
salmonelles et a d’ailleurs participé à une 1ère réunion en début de semaine. 
La DAAF souligne le travail fait par le GDS et précise que pour être efficaces, les actions 
sanitaires doivent être territorialisées et que les coopératives doivent se mobiliser pour 
sensibiliser leurs éleveurs sur l’importance de ce volet. 
La SICA REVIA pose la problématique du LVD974. 
La FRCA rappelle que lors du CROPSAV du 21 octobre, le CD a proposé d’organiser 
rapidement une réunion à ce sujet. La date n’a toujours pas été fixée. 
Le GDS demande au représentant du CD de faire le relai pour préparer cette réunion. 
Dans son fonctionnement actuel, la LVD présente des dysfonctionnements et le GDS 
rappelle qu’il y a des enjeux économiques, sanitaires et de santé publique derrière. Le GDS 
se propose de faire le tour des partenaires afin de faire remonter les besoins (analyses, 
délais, fiabilité et accréditation) afin de préparer cette réunion. En attendant que le LVD se 
restructure, il prend contact avec d’autres labos pour assurer la continuité des besoins en 
analyses. 
Le CIRAD précise qu’il participera aussi à cette réunion. 
 

4. Inter-DOM 
RAS 
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5. Inter-RITA 

Sur la présentation du projet CASDAR, le LPA ne se sent pas intégré et souligne 
l’importance de faire toucher les expérimentations et la recherche par les élèves. Il est 
important que le principe du RITA soit compris par les élèves et stagiaires. 
La FRCA propose d’organiser une réunion des RITA avec les directeurs des établissements 
d’enseignement pour les informer pleinement sur la démarche et de formaliser un document 
sur la mise en place des expérimentations. 
L’animation précise qu’une réunion a déjà eu lieu avec des formateurs et enseignants pour 
présenter le RITA Animal et voir comment ils pouvaient s’intégrer et associer leurs élèves 
aux expérimentations et à la réalisation de supports de transfert (type fiches techniques 
fourrages par ex.). 
Le CIRAD précise qu’il y a eu réflexion sur une formation des élus agricoles pour qu’ils 
s’approprient le RITA. Cette formation n’a pas pu avoir lieu pour des raisons de disponibilité 
et de calendrier cette année, mais volonté de la mettre en place pour 2016. 
La DAAF s’interroge sur l’intérêt du projet GABIR qui ne répond pas directement aux besoins 
des agriculteurs. 
Le CIRAD précise que ce projet a fait l’objet d’une réponse tardive sur l’AP et voit dans les 
RITA l’opportunité de mettre tous les acteurs autour de la table sur un schéma de gestion 
des biomasses. 
La FRCA ajoute que la gestion de la MO est une vraie question économique et un élément 
déterminant pour le développement des élevages et l’installation de nouveaux éleveurs. 
La DAAF demande quelle est l’attente des coopératives et propose d’adjoindre à GABIR un 
groupe de travail avec les OP pour permettre un transfert réussi en aval. 
 
Conclusions : 

• Le sujet temps et organisation des agriculteurs est un vrai sujet avec une réflexion à 
mener avec aux, les coopératives et la CAR. 

• Le transfert, en particulier sur la question des fourrages et de l’alimentation, doit être 
réfléchi pour être innovant par rapport à ce qui se faisait jusqu’ici (mettre en place 
des interventions terrains et des groupes de progrès dans les filières bovines…). 

• Travail partenarial à accentuer avec l’enseignement agricole pour formaliser la 
formation/expérimentation/transfert. 


